
 

 
Lettre ouverte de l’UNSA à direction générale de SFR distribution 

 
 
Bonjour M. Trollat, 
  
L’UNSa souhaite à travers ce courrier vous interpeller sur la réelle situation vécue par les salariés de 
notre entreprise. 
  
Pour rappel, l’année 2020 avait débuté avec un courrier adressé à la Direction et partagé avec 
l’ensemble des salariés intitulé « le mépris » soulignant les agissements arrogants d’une Direction 
imbue d’elle-même et la suffisance de ceux qui prennent les décisions de façon auto satisfaite. 
Et puis nous avons été frappés de plein fouet par cette pandémie qui a mis un coup d’arrêt à notre 
enthousiasme, à notre volonté d’aller de l’avant. Pendant ce temps de confinement imposé, la 
direction n’a pas trouvé mieux que faire payer nos salaires par la collectivité nationale. Le pessimisme 
étant d’humeur et l’optimisme de volonté, c’est cette volonté à l’UNSa qui nous a fait nous battre et 
négocier les 16% manquant sur nos fiches de paie. 
  
L’après confinement ne s’est pas fait dans la simplicité, le retour au travail s’est fait dans des conditions 
particulières, en s’appropriant de nouveaux gestes, de nouveaux protocoles générant 
questionnement, stress, appréhension et anxiété. 
  
Et alors qu’en fin d’année 2020 notre activité fut qualifiée d’essentielle aux yeux des autorités, les 
salariés de SFR Distribution ont été présent, réactif et répondant aux impératifs sanitaires, aux 
nouvelles normes de relations humaines et sociales. Nous étions là ! 
  
Quelles leçons notre Direction a-t-elle retenue du monde d’avant pour envisager le monde d’après ? 
Visiblement aucunes, le mépris se réinstalle, insidieux, pervers en plein chômage partiel, il vient de 
façon sournoise nous rappeler que nous évoluons dans une entreprise où l’humain et la moralité ne 
font pas bon ménage. 
  
2021 sera certainement l’année des chiffres car c’est ainsi qu’elle commence : 
0 comme le taux d’augmentation individuelle lors des NAO 2021, 
400 comme le nombre de postes appelés à être supprimer chez SFR Distribution en 2021, 
1300 comme le nombre de postes appelés à disparaitre chez SFR en 2021, 
  
Ces chiffres doivent être mis en corrélation directe avec d’autres chiffres de 2020 : 
11 milliards € de CA 
4,3 milliards € de marge brute 
1 milliard € d’intérêt pour le remboursement de la dette du principal actionnaire de SFR. 
  
Et enfin un dernier chiffre, 30%. C’est la part du nouvel actionnaire de SFR Distribution. Et ces 30% vont 
tout changer car ces 30% vont nous transformer SFR Distribution de centre de coût en centre de profit, 
ces 30% vont modifier la logique de construction et d’accompagnement en logique de rentabilité et 



enfin ces 30% considèrent nos équipes comme trop payées et cela est d’ores et déjà sanctionné au 
mois de mars par une baisse significative de la rémunération à l’acte. 
  
Par conséquent, les salariés se posent maintenant la question sur le pourquoi de ces baisses de 
rémunération et la peur qu’elles deviennent récurrentes. Jusqu’où ira cette baisse ? 
Quel avenir pour notre filière ? Quelle est la juste rémunération d’un salaire de RPV ? D’un vendeur ? 
Est-ce que la Direction souhaite remettre en cause les niveaux de salaires pratiqués chez SFR 
Distribution ? 
  
Enfin, l’UNSa souhaite tout particulièrement vous alerter sur les impacts de la vie des individus qui 
composent le personnel de SFR Distribution. Après une année 2020 riche en émotions, la Direction par 
ses choix et ses stratégies, vient alimenter la fatigue et le stress de nos équipes engendrant ainsi des 
risques psychosociaux … 
Les hommes et les femmes de notre entreprise souffrent de symptômes physiques, émotionnels et 
comportementaux. Les troubles musculosquelettiques, les problèmes digestifs, les manques d’appétit, 
les migraines, les vertiges, les troubles du sommeil, l’irritation, la mélancolie, l’anxiété, la faible estime 
de soi… tous ces symptômes sont inhérents à la dure réalité de la pratique de nos métiers. La difficulté 
à gérer les relations humaines, sociales entrainent également maladies (absentéisme) et addictions 
(café, tabac…). 
  
Voilà donc le constat que nous faisons de vos agissements, de votre gestion. Jeter de l’huile sur le feu 
en se préoccupant de l’huile mais surtout pas du feu, instaurant ainsi le mal-être, la démotivation et 
un avenir illusoire… 
  
Alors qu’actuellement 200 de nos magasins sont fermés et 52% des salariés sont chez eux en chômage 
partiel, le timing choisi par la Direction pour ce genre d’annonces est scandaleux. 
  
Pensez-vous que l’UNSa va laisser perdurer cette situation ? Car ce constat sans appels nous fait dire 
que nous serons plus que jamais d’une vigilance accrue, présents à toutes les réunions et négociations, 
à l’initiative de l’action pour ainsi protéger nos collègues, leur santé, leurs droits et leurs acquis sociaux.  
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